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Cahiers Claude Simon
Quelques lignes Claude Simon
par Kostas AXELOS 
En parlant d’un autre, en l’occurrence de Claude Simon, en par-
lant avec un autre, le même, l’un et l’autre toujours présents-
absents, cela s’appelle un dialogue, ce qui « appartient » à l’un et ce
qui « appartient » à l’autre se mêlent inextricablement. Parler de
Claude Simon, ou avec lui, était et reste très difficile. Les lignes dites
de la vie et celles de l’œuvre se nouent et se dénouent dans un réseau
de renvois. Il n’y a pas un plan irrécusable sur lequel ce qui se ren-
contre et qui se raconte pourrait s’installer. Les lignes ne sont pas
seulement fuyantes, comme on dit habituellement, elles ne parvien-
nent jamais à surmonter ce qui les destine à demeurer énigmatiques,
cela même qui n’est pas plus qu’il n’existe, mais se déploie unitaire-
ment, contradictoirement, multiplement. Et le trajet de la composi-
tion que compose l’écrivain et qui le compose, demeure marqué par
un rythme à la fois continu et discontinu. Claude Simon ne fait pas
ce qui depuis quelques siècles est désigné par le nom de littérature ;
il est requis par l’écriture. Cette écriture et son monde n’obéissent
pas à la loi de ce qui est défini comme poésie ; ils reçoivent et ils lan-
cent l’appel de la poéticité, cet innommable nom de l’ouverture.
